» pe CAVALERTIE 3%
les cotes : il doit éure large & proportion de la
taille du Cheval.

1l y a des Chevaux qui ont trop de venure, &
Jautres qui ’ent ont pas aflez. Manquer de ven-
tre , de corps, ou de boyau, {ont termes {ynoni-
mes. ‘

Un Cheval a trop de ventre, lorfque cette
partie defcend trop bas & eft trop pleine: ce
qu'on apelle , Penrre avalé , Ventre de ¥ ache.

Lorfquun Cheval maigre commence a sen-
graiffer, il paroit avoir trop de ventre : mais
quand il a la cote bien tournée , & quil n’a pas
Je flanc retrouflé , le ventre pafle a la croupe.
Les furfaix 3 PAngloife éract wres-larges,, font
excellens pour ces fortes de Chevaux.

Lorfqu'un Cheval n’eft pas jeunc, & quil
a le ventre grand & avalé, quil mange beau-~
coup & qu’il touffe fouvent, Ceft un achemine-
ment & la pouffe: maladie dont nous parlerons
dans la woifiéme Partie.

Des Flanes.

Lzs flancs doivent accompagner la rondeur du-
ventre & des cdtes jufqu’aupres de la croupe.
- Un grand défaut dans un Cheval, ceit lorf-
quil manque de flanc, Ceft-a-dire, que certte
partie n’eft point affés remplie ; on Vapelle, Flanc
recronffé. o ' k

1l y a des Chevaux, qui avec la cote bien tour-
née, ont le flanc creux. Quoiqu'ils foient gras
& quwils ayent beaucoup de chair fur les cotes ,
ils manqueront totjours de flanc, & Pon remar-
que que tout Cheval quia de Pardeur, quoiqu’il
mange bien , devient toijours éflanqué par le
moindre travail. Cij





